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Les prix sont tombes
Jamais vons n’avez trouvé 

des articles a si bon marché que 
nous les vendons.

NOS HABGAINS IBKE- 
SIST1BLES DE L’ETE

Nous demandons le privilège 
de vous vendre aux plus bas 
prix du marché, les meilleures 
styles et qualités que l'on |>eut 
trouver à acheter dans la ligne
de

DES
t.

GRANDS-BARGAINS joui raiLIGNE QUOTIDIENNE 01 VAPE RS

—M O T) ES—
IMPORTATEUR DIRECT

2Ht et ;*%, |{DR DA1.HOUK1 K,

117. 118. HUK CLAHKNCK

Ottawa rt Montréal - LT—

SOUS VETEMENTSCOMMENTANT

X*E lOMAI, 1803. VKNKZ IHKZ MlliMKIiS! MONTRES!* wooncot iiI«e supoibe baie 
EMPRESS, (conn v 
c.ommoili.e des tour.* > 
de la Re !!•' to e I •» ft 
avec des (mssageis eSi 

La moins c< ùi- use ■. 
eau jusqu'à Muiilrenll 
de Luehiue el pis a|i

Les i «Sft^ers | our les sU'ions buli.é- 

air.-s trouxeront u i | 
celle roule. Les baleàui vnmuriit ». vo - 

3 des \ api urs |ftur y élit* à Mo.il

L t voie la plus agrlhb'e et la 
recle pour se lomlra ait célèbres

au A va| 
llnpécial- I

>etir en fer 
meut jieur la 

s) pariir.i du y ai 
rs h 7.20 .lu maim,
U 'k

—Pour la Italum e tie ce molf
Veille à Rèviphovtt V Illimité.* qui 

commence <• MONTRES, BIJOUTERIES ET ARGENTERIES 
POUR MOITIE DU PRIXjour nu

ule ligm 
autant les Magasin distingué d1 modespar

Sinilrit «le «Iniiie*. a remontoir,
« il «»r. |Miur .... §11.00

Montre* «le dmiini, »«• iiioiimni 
H««‘«* Clef, pour . - l-i.AO«loutre* <|«. «loin«mi. h remontoir

Cmaîlieê UeûulM* • i*!Âô

s np'.ic 
l*o il \ Il ET

VETEMENTS DE nESSOUSami avai luge par «loutre* eu or 
«‘il montimt.

,i «lontr. * pour ■ n•■•■*• I«*tar*. en nr
*Oll«le. «tepiil* H:l t A - - SMAO.OO

«loutre* en oriteul de Wnllhnu 
« I l.laln. «It*pnl*l |iiiilll«.||«.* §

III loulerle* en gro* et en «leinll.

•or.'UB Hue Wvllin^ton

Ottawa, "M-lt-SS—la . -î;
nia Springs "

Hxc rsiuns du auicili à (J onvill * lire- .11 a. McMillantour, M) contm-.
Mille s obtenus de l’agent, M. E. I\ ng 

run Spai ks cù à bt.r.l du bu lu u Tou'es 
informai m.? r- çuos au b reau de l'agiml, 
y u ai .1 • a Heine.

OS, Hue Kltlenu -

PHOTOGRAPHIE Echoa et ITouvellea-
R. W. SHEPHERD, J*.

Gera ni.Ottawa, I mii 1888.—jno. A ITiillm. NI. Jo*i*|ili.
li pondant \ I'mvitation du Révd 

I*. (diahmrl directeur du chœur de 
l'Fgli-e S .Idc li, M. (hear Martel, 
le vu iuose que Uns romui-seul et 
iipiuérn m. a rouseiiti ù se la ire 
leudic d ma u \ la messe à I*. g h. 
h Jo e, h.

du d rnicr grand incend r de II ill, 
pliotcgraj liics d leglis. de II i|| en 
U min es et Irtil s sortes de | li■ du 
grajlii. s à gandeIlüBliE HEU (Il z

NAPOLEON BELANGER.
No 140 Hue Fparks, OttawaUNE SOIREE SEULEMENT

Nnr In rue 4|ueen
NAMLDI, 18 401 T tHHH

Apièe le coti<h*rcLi so.ed à la 
date c -haut mentioimèe |e vendrai 
des butines en kid avec boutons, 
pour daines à Qu irt -e-vimj'. dix neuf 
centms, le piix vé. noble e.t de une
piastre et demi mais....... j veux les
(/autre viryl dix-neuf milins.

l«a traction du publie est up elé 
la ru.- (,hi« u, aux Ch m.li'M-ew, 

par une iniiri ui u ban 1. roi le Ira 
ve k.tut 11 m -, s .r laquelle ou |j|
l'iiisi ii d.,n flt zar Si Jean Hnpl tle 
I > fa l, depuis le qiimz ■ c m-ant le 
ha irpourv.unr.il aide à t’eg1 ise 
d.' Si .h mii i tip isle est 0.1 vol • 
de pif grès 11 le pub ic ne manque 
pas île > porter en foule, chaque 
mit, dans r,m i. nue eglne d s 
( h u ' e cm Ch t jim soir au si les 
hit IV. Dommieaius dont le zèle

IMPORTATIURS DE

fil

CHAS. J BCTT,
119, RUE RIDEAU. 4i:n-i>8-1a

pour ce joli I mule ne su n'ait se 
raleulir u >em iiihlml sont au ini- 
I i u d< s visiteuia qu’ils tnc«,tira
ge ul a pomstiivie leur en ivre d -

d’i j» e- |. s apparei cjs,que ce Inzar 
sera un succès comme les precé 
dont -, d’ailleurs.

111, Eue Eideau
O TT A AV A .

GRANJEOUVERTURE
—nUN-

MAGNIFIQUE MAGASIN Il y a tout lieu dVsjère ,

K RI BS, l’KINTURKH, 
VKRN S, KTC., ETC.

HDILF.a, N. B.—Essayez nos Che
mises de coult ur mn 
repassées à 40 c s.

TAPISS
t* ..l«i*l.m «le limn Un arlr

L s explosions de gaz provenant 
des amas d • lean de teie dans la ri 
vicie Ottawa s ont très fréquentes 
depuis un • rtam temps. Mercredi 
soir M A. DeHjudiiis 11 quelque* 
amis n venaient d’une promenade 
en légère embarcation lorsqu’on 
passant pins de la haie du gouver
neur, il» resien liront un - très forte 
commo ion qui fil chavirer leur 
. mhlira i, n. l-s précipitant à l’eau. 
G ne f .1 qu avec beaucoup de diffi
cultés que l’on réussit sauver les 
jeunes gens do it l’embarcation est 
• m ure sous les billots si nombreux 
à eut i n Iruit. Le pasiage du va 
peur Empresi a été la ctuse de cette 
explosion, puait il.

Vu outrMKn

i toutes sortes d’ou- 
rat ous en

Nous exécuterons nus 
v rages à frcsu-ie et déco 
tout genr*-. Ven. z nous voir avant 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

B»:i.AXDé I.KMIEVX.

Résidence privée : 2i;n, rue ds l’Egl s>‘
22m-la Magnsm i, rue Duke, Chaudière

i pap er de , 
aul d’ail, r '

VIXAUlItKS
VIRIILRERIE DE KINGSTON.

A. BAAZ cto OIB,

MANDFACIURIÏB8

A VENDRE
Une bo ns maituii, |>lastié-j un d .hors 

et au de ar:s avec urm gale ia su-- le de
vant , de 20 tir 30 j-t-ds de profondeur 
avec eu plus un ane de tern-. Otte j.r - 
priélA est 3it ee ù l. s -T( mpb ton, 4 proxi
mité de la gare el u six m Iles de la Roi 
4 Galion.

8’u.J

«le.Vin* BIiiiicm, Cidre, «tulle et untie* 
IIXAIUKCN

Ga antis Pars s jus tous h s Kappo.ts 

KX VKXTK A OTTAW t 
l*ur tou* le* l*rliirl|miis Kpleler*.

u,u. G n lui* ns des plu faciles, 
iressor à

Ui ne Vve F. LALONDK. 
Coin des r.e i. -irenceet Cumnerland L- village de Maniwaki a é é lu 

ih âcre d’on crime épouvantable, 
mrcredi dernier. Une l> moi su le 
Foui mer, lillu de M. Louis l*’our- 

dd l’endroit, a é e brutalement

VOITURES DE PuACE
l)K PhKMIKRK GL.Vt 8K.Eau Minérale

DE ST. LÉON

MM

mmm

a saillie par un homme de cli int er 
du nom de l’ojtras, nat f de Bask ». 
tu g Après sou attenta', le vaurien 
a’cbt < nfui et on le croit quelque 

•naît à la (i it mean Lus résidents de 
la localité sont très excités à ce sujet 
et si le coupable i st ariôté il u»t 
probable uu'o.i lui feia un très 
mauvais paili.

Commun! alion lél phonique '-u tout temps
2§S, rue huliit-I’Mt rl< <-. Ollnwu.

GUbTAVB RICARDI 12 87-8

BONNE NOUVELLEI
!

J'ai le 
brtuwi pr«tiq> es que j « 
d'on magiuli ,ue carotti-

'il v a à Ottawa J inv 
vo-r av»nt d aller a

sir d anuor rer à mes ruin
ai fait l'anpiintiou 

qui surpasse tout 
in rite le public àr« KlMtlont.

A une grande assemblée tenue à 
la halle S .• Aime, le 17 . oftt, 1888, 
daiie le but de choisir des candidats 
po ir une é ection qui dut avoir 

i | n«n au h z ir de Ste Aime du 19 
aofit au I r si p embre inclusive 
ment, a l’efl t du connaître lequel 
d»s canadiens français de la baise 
vil e est le plus popuhme, M. .LP, 
M. Licourt lut choisi comme prf- 
siduul et M. Ed. Aubé, comme s - 
crûlaire. Les mussieuis suivants 
furei t m s en nominal o i.

Proposé par Madame Louis Cor- 
M le H. Cléroux,

-jrr

STL MOÏSE GÜJPINB

No. 163' Rut: Ht. André./ ïf 2-l HS 6m
7

L'jC+ [m j Aiiiim )mm ■ 1:1 L jTroc-:
Un fhar de cette c<;lebro 

eau minérale vient 
vient d’etre reçue 

par la

UIJi

mi i a\ u>A

GRANDE EXHIBITION
A N N U K I„I,E

If; h il, s e.)nie par 
que M le Dr E. X. Valade soit cac- 
d d it d. ils la présente élection. 
Adop'é.

Pr

r"
-Ail

OTTA W A. 
Du 24 au 29 LEPTEltBREau No. 534i rue Sussex. reposé parJgMde P.J A "Hudon, 

gf coridé p >r vdu. u U c aire, que 
M à’éi h. vm A. G. I«nOse soit candi
dat. Adoi té

Piop -se par M. A. Corbeil1 se 
r M. G. S. Sabourin, que

N. B.- Rappel* z vous qu'ils ven
dent 12 billet» “Itou pour un v rie” 
p>ur 25 cmtins.

A VE«DKi: un piano de premier# 
classe sera vendu à bon marché et 4 des 
conditioos très faciles, S’adresser au nu 
m6ro 279 rue de l’Eglise.

Polir les LIS 11 H DK PRIX <4 au 1res iri-

l V Ma- L'.'
Sec eiai

forma lions, s’a
IG, 

e, O cou le pa
M. l’echevin U U u roc ber soit Can
didat. Adopté.

CHAS MAGEE,
Pré.-ident

Venez vo:r les articles
Comparez les prix et vous ad

mettrez que nous vous offrons 
une grande chanoe cette saison.

Donnez-nous une seule chance 
et soyez heureux en achetant 
des articles superbes à des prix 
exceptionnellement bas.

Economie, confort et satiofac- 
tion avec tout achat fait au ma-

----- LE-

CHEAPS1DB
Dirigé pif nu Propriétaire

Proposé par M A. Gagnon, se* 
coudé par M. E. X. Ouellet, que M. 
I ci h ’vm A. A. Adam soit candidat. 
Anopté. El la séance est levée.

l e résultat d> celle as emblée 
ayant été eo umtiii qnée à haute 

par 1" secrétaire, hier soir, à la 
foule qui rempli sa,t la salle du 
baza , I appel (i«*s i.oms des candi 
dais ch i sis pr voqua 4 ch ique fais 
th s applaudisse . enta enthousiastes. 
Gus élections, A u’, n pas douter, 
seront v v.me t co .testées et seront 
une nouvelle suite.) de bétiéllc.-e 
pu ,r le Bazar Sie Aime.

V l*i»l*tnei»nville
N’oublions pas que c’est d. main 

matin A b85 hrs qu’aura lieu le dô- 
P;,rt du vapeur Maude avec les ex- 
c tir .connut, s pour Papineau ville, 
ou sera chante une grande messe 

mu'iquf par un chœur choisi 
(FülUâwa l-us organisateurs de ce
jo'i voyage n’ont r.eu épargné pour 
le rendre le plus charmant possible 
m nous n’avons nul doute que l'af- 
lluenee des exeursioimistes sera 
grande demain matin. Ce qui ne 
manquera pas de donner un nouvel 
a trait A ce voyage d'agrément,c'est 
une lu corps du musique dus Ghau- 
dièrer, so is la d»r. c.iion du Prof. 
B irrettferu A bord du vapeur el le 
ra retentir l'air du s s plus Itarmo- 
niemes symphonies. A demain donc 
et en ava.it pour Papineau ville !

I.«* meurtre «In <'*l«>«m.
I.e ilhiei-tivo Tro n|le rat reparti 

hier apres midi aïompagné du 
conslah'e Demeis pour de nouveau 
donner la chasse A Gaza.

IVndant a nu t le d teetive Gladu 
est aussi parti avec un autre 
lahle pour faire aussi des recher*

On disa t ce malin que l’on 
noya I (.'a11 A St Amrei, mais il est 
peu prohiole ij iu lu mein trier ail 
dé 1 fo i pour aller dorm r iA.

Ail bu re* et demie avant-midi, 
I eni|»e a télégraphié de Alexa dria 

u Gaz i ne h’eiai' | ai montré A cet 
end i oit
l.i* |MtrH«l«> «le* •• Cli,- «| * T»|km».

Lu d-s principaux attraits de la 
célébration par . ■ lypograpl ei de 
leur piqu.-n qu • à Montré il, <0 
malin, sera lit parade di s membres 
«lu l'I n ou 1711 ih'bTyjiographes. 
<;h tenu dus mu libres de I Union 
portera un cha >eau li'anc A haut»
lorni", ce qui ajoutera b aucoiip au 
magnifique C .up d'uùl que pré-en - 
te ru la par lu qui a élu p éc.-dée 
du inaj Hill 4ue r »■ ps de Musique de 
la Gîte us la d.r. < ion du M E. 
Lavigue, /i.iim que d un nombre de 
jnueuis du eoriiemeusus.

E. 6. l AVKIUIl lli; & ( II.
MADOH AIID£-r £ RHONITIEH3

SCRBETIERES POUR L» CREME * L* GLACE, GUCIERES, PINCES » 
G LICE, SOULINS POUR L'HERBE, TOILE IHETILUQUE. 

PRESSES * FRUITS, PRISSES A VIN
liilbs dvSucre brillant

V.nir SI.IM»

BOM " H)St " CAQUTCrOUC il H fOION 1 EOf ||hCli[
eO cto 78, HUE WILLIAM. albs de 'flic Japon

l’our 81.00O. R. KT. Co. -m vois voi i i:z

vée aux volailles. Quant à la som
me qui serait requise du conseil, le 
président informa le comité qu’e le 
était de $‘2.uOO.

L’échevin O’Leary propose, se 
co d& par l’échevin Da'glish que le 
plan signé “Bâton,” pour la nouvel
le htit on de Police soit accepté su
jet à quelques petits changements.

L’échevin L)u rocher désirerait 
savot ■ si l’on pou ri ait avoir mi nou
veau plan pour le terrain et l’éch» - 
vin Askwdh répondit que l’archi
tecte de la cité et le comité lui- 
même avait vu à cela.

1^ comité s’ajourua À 8.40 hrs.

Xj13 tous p« nets pas de calomnier en mon 
nom un gouvernement aj pu\é par 
libéraux ! Charmante log que.

Je me suis appelé lib'ral, messieurs tant 
rti s’est appelé libéral. Du 
i adopte, pour U beso ri des 

le nom de national, je suis

rorni u 1879

que mon ~ 
moment qu1 
circonstatic
un national, tout > imp emei t.

Est<e à dire pour cela que je 
côté mes idées anciennes r Ceux qui 
capables de pareilles i idactions ne v 
que la tuiface d- ■ choses ; ils ne 
n nt nen au delà de la question

pi
u’ilPrix de l’abonnement

iDinoi qvoTiDUwa

■DIVIO* OBDOMÀDAIB*

mette de

c mp en- 
de mots.

L’aveu mérite qu’on s’y arrête. 
Le parti libéral a adopte, pour le 
besoin des circonstances, le n m d « 
national. Pour le besoin des 
tances vaut tout un pcè ne ! En 
languu vulgaire ce a veut dire : 
pour lé issir, pour arriver au pou
voir, pour faire des dupes.

Et cela ne signifie pas qui on aban
donne ses idées anciennes 
chette s’en defend av c la ch 1 u* 
d’une vertue calomniée. Ceux qui 
seraient tentés de lu c o re sont in- 
capab es de voir au delà de la qu s- 
lion de m Js.

G’est cela : le nationalisme est un 
mot, le libéralisme es une chosi 
qui subsiste en dépit d ce mot, et 
qui n’est invisible que pour les 
myopes incapables de traverser h-s 
surfaces.

M. Frôeh lie cont nue et accentue 
sa pensée :

$1.00
IararUbleoiMl payable d’avaaee.
Toutes lettres, correspondances etc. etc. 

etc. doivent être adressées à
OSCAR MoDONELL

Ottawa 0*t. rn COUS

BUREAUX ET ATELIERS
11S ne M Patrice

«14 et 41* rwe BaaeeK COURRIER DE HULL.
S^Vous trouven z une bonne 

chaussure en
M. F réAOTUAMTÉS Kid, pour da nés, va

lant $3 00 pour $-2.00. Souliers pour 
dames et jeunes till -s au 
tant Profitez du bail mart 
qu’il ne durera (as toujours, t h<z 
T. ST JEAN, coin des rues Albert 
et B-itanma, Hull.

—Sa Grandeur Mgr l'Archetêque 
Duham 1 ira à St André Avellin, 
demain, pour présider à une o di- 
nation.

s:Sir Iltctor Laogevin sera de retour 
à Ottawa oe soir.

L’hon M. Pcpe, doit visiter la Nou
velle Ecosse prochainement pour affai
res personnelles.

MM.Burg as et S.dgwick sont atten
dus ici lundi prochain

— MM. N. E. Cormier, t-x-M.P.P., 
J. M MiDjig.il. P. Ayle.i, capt 
Goul t et au res, d’Aylmer, 
dronl part à l'excursion à Pa; 
vi 1 , demain.

—Lu di p ochain a lieu à M;t- 
niw. ki, un grand p que- iq ie. Plu
sieurs citoyens du Hull sont partis 
cette après midi pour c< t endroit.

—Il n’y a pas eu d’assemb'ée du 
conseil h er.

— Le procès de G oig: Lacas-e 11 
Danie Loi sel, accusés de désertion, 
e=t commenté h er de va t le Re
corder Ghampague. MM Koi hon et 
Champagne re. réscntaient la pour
suite et M. G. U. M ijor l« s accusés. 
La cause a ëié ajournée.

—IjH cour de Police a siégé jionr 
la pr. m-ère fui , hier, dans la sü'e

—Les propriétaires des terrains A 
la petite Ferme ont imposé une taxe 
de cinq piast-t s aux personnes qui 
vont tous b s dimanches tenir des 
tables de rafn.1 h ssement# ou des 
jeux dans un but de spéculation.

—MM. .1 B. u 11 ittiiuu, Ed. L u 
dry, M. D. Chêne et A. Hoehou, M. 
PP., sont partis pour Maniwaki, ce 
matin, el prendront part au pique- 
nique qui a lieu lundi p ocham.

—M. J P l.aw’ess tt sa famille 
.‘O it de retour d’une excursion de 
I êch au lac B rnaid.

Ci n’ist pas le nom qui fait Isiib-ral 
messi ui ; ce .-ont le i-le a. • r. signa ez 
moi une idée liberal* que j’aie j 
liudtée. Ah ! c est qu le i- é a 
dans le bon tens du m 

ur, mot, j • i 
ralique. Ce 
utile que 
au mom

Le mi-jor général Cameron, le nou
veau commandant au c'/liège militaire 
de Kingston, est à l’hôtel Russell.

Iib raies, 
i les ai rée le- 
rai oune, et je 

n’est pas seule- 
je m’applique -ur 
ni ou il y a uli fro-

ot, j 
lesment au iœu 

les m ti en p.. 
ment une éuq 
le dos. juste 
mage a gruger

M. E. Guilh.ult, député de Joliett-’, 
est en cette ville.

Pour le coup, le drape a i e.-t à 
moitié sorti. 1 eil mement que la 
Justice se croit tenu de fair * la pru
de, 11 murmure en baissant mod< s 
tement les yeux :

11 y a bi n certains p usages 4 propos 
desquels nos tu» ne sont pas les mômes 
que cell s du poète nation I «t A pro pot 
■lesquels nous Lisons n >s réserves d’une 
manière abso'ue.

/tous n'indiquerons pas ces passages, ils 
se devinent à la seule lecture

Le nombre d’immigrants arrivés dans 
le pays jusqu’au 31 juillet dernier s’é
lève à 19,621 contre 15,331 pour la 
même période en 1687.

L’honorable M. Tupper sera de re
tour lundi prochain.

Le déf artemmt des Travaux Publies 
doit demander piochainemcst des sou
missions pour la construction d’un as- 
c. nseur dans la LSiisso de l’ouest.

D’une manière absolue, sans indi
quer les passages'. Voila un absolu 
singulièrement rela if.

Les passages objut* de c s rései- 
v. s absolues mais indéterminé)s, 
sont ils Cr-ux que nous venons de 
c ter, ou b en celui ci par exemple :

Qu'est ce donc qui nous sépare de M 
Duhamel, de M Garneau. de M Turcotte ?

U vuns-nous nous occuper des niaise
ries de la Vé i té y Et parce qi e .es écri
vains de c lia le il le jusenl à p-o o de ne 
pie combat re M. Mere er, l iud ail-i que 
je lui touiDisse le dos, lui en qui j'ai tou- 
jiur-i eu la | lus en ère ccnliai.ce, /• i dont 
j'ai loujou s admiré les idées, le talent ut 
le caractère lui à qui, j 1 m’en Halle, j'ai 
toujours été 11 lè’.e, mêm . lor.-que c#r ains 
amis—je n'ai pas à app 
so s—croyaient devo r 
vers Je sa roule?

Voilà une question qui appel'e 
rail une réponse abso'ue et pur s* 
à la fois ! Qu'est ce qui sépare un li 
bcral comme M F é h tie, de MM Di- 
hamel, Garneau et T ut cotte?

Ces messieurs, ont la pii role. S 
rien ne le# sspare de M. Fréchette, 
i. est bon que le publ.c le sache, 
surtout un certain pi.b'ic.

Maintenant nous ignorons h nos 
rouf èr s orthodoxes de l Union Li- 
bé ale vont recevoir sans murmure 
les coups du poète lauréat. Dans 
tous h s cas nous tenions à fa re 
ressorti i- c -s points saillants et m: - 
tr uct fs de l’épitre nicolélaine.

L'honorable M. Ghapleau est parti 
oe matin de la Riviève du Loup, p)ur 
Moncton N. B. Il oe sera pas do re- 
tiur à Ottawa avant le 27 d’a ût.

M YVm Smith, député ministre do la 
Marine partira d'Ottawa, mardi pro
chain, pour la Colombie Ang’aiso et la 
L'aliforoie. DEVANT LE IHIGISTiUT UE PJUCE

•éuer ici leurs rji- 
se mehr.! e i ira-

L’hon M. Royal, licubgouverneur 
des Territoires du Nord-Oueit est à 
Otiawa depuis hier midi. Il partira

Siaiedi, 18 ai ûl— Prési «ence d - 
l’ech -vin Duroch -r.

Juhn Smith, ivresse, $2 et SI de

Moi-e Fou ber t, ivresse et désor 
dre, 12 et St de frais.

Hob.. Rowat, p-Vales vendues au 
poids trop léger,

Nap Charlebo 
El ze Boucher ; remise à mercredi

Hiram Easton, refus de payer des 
gager-, n'a pas comparu ; un ma idai 
a été émané.

L 1 ie Remon ei Ma'v lia Po'vin, 
deux nymph s dont la d* meure a 
étéenvah e par la po! ce hier soir 
et complète met. l évacuée, compa 
raissent et sont renvoyée- eu prison 
jusqu’à mercredi proclia n

LA SECONDE 
DE M. FRECHETTE SI d’amende.

is pour a>saul sur

Eu vue du mécontentemeii et de la 
guerre presque ouverte qui se fiit 
maintenant entre les jeunes et i> s 
vieux libéraux et les castor1, nous 

devoir mettre sous lescroyons
yeux de nos lecteurs, l’aiticle sui 
vant que nous emp: unions au Cou 
r ier du Canada

DIVERSFAIT!Il n’y va pas de main m art ’, notre 
Apollon canadien !

Quatre colonnes de p:o e veibeu- 
se et indignée dans ['Electeur d’h er 
matin, contr VUnton Libérale.

En pourro il ils guérir, nos j ti
nes c. nf ères du la feuille o iho

Le fond du débit en re M. F é 
chette et ses contradic eurs ne nous 
regarde guère. Canteutoris - nous 
d i idiquer que le poète admet avo.r 
demandé a M. Mercier une place de 
Conseiller Léglslat f, probablement 
celle qu’occupe avec tant le d gnitô 
le vénérable M. Louis Pelletier. 
Mais il nie avoir sollicité la candi 
dature dans Nicolet et avoir été 
sacrifij à l’ire des conse.v .teun-na

On vole l’bon. M, Cboplewn
Mercredi dernier, l’honorable M 

Cbapleau arrivait à Québec accom
pagné de MM. C. A. Dansereau, J 
A. Ouimet et M. Henri E. Bos-ièr . 
Ces messieurs sont descendu à l’hô
tel St Louis et la chimbre po tant 
le numéro 35 a été a signée à 1 ho
norable M. Chai leau.

Durant la soirée, M. Ghapleau 
reçut la visite de plusieurs amis, et 
assez tard dans la soirée il se retira 
da is sa chambre et ferma la porte à 
clef.

FEU ET ECLAIRAGE

Le comité du Feu et de VEclaira 
ge s’est léuni h er soir dans le b - 
reau du chef Y our g Présents, les 
écbevins Du rocher, président, Gor
don, Cox et Askwith

Une communication de MM. Ben- 
son el Weston, demandant la pose 
d’une b Ve de télégraphe a’alarme 
dans leurs cours à bois est lêferée 
an c unité de l’Aqueduc.

Li demande de M. H. N. Bate & 
Cie, pour obtenir le droit de cons
truire un hangar pour y déposer des 
quai ta d’huile de chai bon est rèfê 
rée à l’avocat de la cité.

La réclamation de M John Mc
Kenna pour pertes subies dans l’é
rection de la station du feu No 1, 
est rejttée. Et le conseil s’ajourne.

Le malin, à son réveil, M. Cha 
p’eau s’est aperç i qu’un fi ou sVtait 
introduit dans sa chambru *t lui 
avait volé $1(0 en bill '6 e b u q e, 
tire chai îe et une mo itre en or.

Aussitôt l’alarme f il donnée et e 
détective Morrisson qui se trouva t 
sur les lieux fut informé de ce qui 
s’était passé et se m:tà la rei h rche 
du vole. r.

M. Cbapleau est d’avis que son 
voleur est un homme—ayant lus 
allures d’un américain, qui le suit 
partout depuis qut-lquia temps.

A deux heures le voleur eta t en
core au large. M. Ghapleau a télé- 
gra(hié à Montréal, au b'iouliprqm 
lui a vendu la moutie volée, afin de 
savoir quel numéro elle portait

I es détectives Ai cand et Robinson 
s’occupent du vo'eur.

tionaux.
Le reste de la lettre u’est ni plus 

ni moms qu'un amoureux canti
que, une poétique effusion, un 
< hant lyrique en l’honneur des na- 

M. Fréchette leur brû etionaux.
sous le nez tous les parfums de 
l’Aiabie, et les encense avec tout le 
savoir faire d’un ei.faot de chœur 
accompli. Nous u’aurions pas cru 
Cypnen si bon courtisan.

Qui pourrait reconu; lire, sans la 
signature, l’auteur des Lettres à Ba
ille sous c lie blanche rebj d’Eha- 

Es'.-ce lui qui parle de modé
ration, de gens iuipo sibles, de 
brouillons, d'œuvre dis-olvante ? 
Mais i« n’y a pas eu, dans les rai.gs 
de nos adversaiie?, de libéral plus 
intransigeant, plus prononcé, plus 
brouillon, plus compromettant que 
M. Fréchette ; nous le prouvero is

COMITE DES PROPRIETES

Uoe réunion de ce comité a été 
tenue hier soir sous la présidence 
de l’échevin Cox. Etaient présents 
les échevins O'Leary, Atkwilh, 
Durocher, Dalglish et l'Ingenieur 
Perreault.

l^s « stimations des travaux faits 
sur le Paie Lausdowne sont présen
tées. Le président dit qu’il sera 
uôcessai-e de faire une nouve le de
mande au conseil, le montant eu 
maiu n’étant pas suffisant pour cou
vrir les dépenses

L'echevin Askwith demande si 
l’on a pris qu Iques mesures pour 
l’améiiorat.o.i ne la rue Elgin ; le 
président fait réponse que le comité 
de i’Exrosiliou s'est i barge de la

L’echevin O Leary s’étant enquis 
s’il y avait d’autres Là', s ses à amé
liore!, le president répond que des 
réparations au montant de $300 
seront nécessitées à la halle réser

Am eewll«l»le.
Le Révd M Prud homme espère 

que Us messieurs qui o.it été ch >i 
sis comme candidats, hier soir, se 
feront un plaisir d'acct p er la can
didature tout en aidant au succès 
du bazar Ste Anne.

un de ces jouis. Il est superlative 
ment ecm que de le voir aujour- 
d h ii essayer do m.n.rer patte 
b anche.

Notez bien qu'il y réussit mal. 
C’est plus fort que .un Un voit sor
tir de sa [ oehe un bout du vieux 
drapeau. Kcout» z cela :

Vous dites : •• Rufin M. Fréchette réKu 
die le litre de libéral ! ” 
padie le titre de libéral, perce que je ne

DfcOE»
«<t décédée H owe Ainu, en. 
Lev dette, hôtelier, 4 l ige

funérailles ont en lieu hier à 3 bre 
p m., à la Basiliq- e

La famille voudra bien accep'er nu sym
pathies dans son afflicti n.

Hier ma'in 
faut de Hilaire

ans • t 11 mois.« e 4 ■ 
Lw

Gomment f je re-

LE CANADA à. nëviLLË
./.puhtatkUh d* vins»

I.rQL'KURS KXTHA 
OV, lino liuloi.u OT

• Hlrce par le MartM By.
Rpicerie de famil'e, porte voutei 

de M. Borthwhk
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servez vôtre sàttg1 
z pas votre situa*

orné des débats on 
Alors J ostine se 
tut cria :
mon fils... C'est 
loi...
chut répétés. Le 
quetaire la força 
ndant que Lauriot 
ans ee retourner et

tir cette femme..
cramponna à la 

îspérée.
a mère, répétait- 
mère....
au président qui 
re, en engageant 
ispçcter la majesté

se retir » pour dé- 
-ndant que durait 
ion, les couversa- 
: et les cris et les 
préciations de ceux 
ent ou critiquaient 
e l’avocat ou qui à 
îçaient quelle allait 
u des jurés. Jus- 
tit, effrayée. Tous 
laient si .sûrs de la 
qu’elle perdait ses 

lus tenaces espé- 
ou à peu près tous 
rs l’application de 
ipitale. 
s étaient engagés, 
prétendaient que 

irait, devant une 
i à mort et envei* 
nx travaux forcés à

Pourtant

dans la salle, était 
Justine étourtait
grafé son corsage, 
er un peu de sou* 
ais l’éblouissement 
and même et p-*n- 
LUtes, horriblement 

cont re leppuyee 
,t perdu connais-

elle le malaise per- 
eux se voilaient, 
itaient, ses tempes 
>rt, si impétueuse* 
en ressentait une 
li la prenait aux 
prouvait une pe- 
•e de tous les meui 
mblement de cer- 
Elle se rassit, 

chapeau mousque- 
da. Justine avait 
pâle et livide, tan- 
iur à tour ses traits 

se. décomposaient 
it. La hile se re
lent effrayée, eu ra

ie vous allez vous

îe faisait un im-

i, oh ! non, dit-elle, 
la peine à pronon- 

tit la langue épaisse 
! était ivre, et les 
hoses touruopaient

tra, la cour reprit 
introduisit Lau-

grand silence so- 
ibre, qui environna 
ustine et son fils, 
illon qui emportait 
tournait la téie et 
jette nuit hornble- 
îi sembla s’abattre 
te un suaire, une 
reuse et sanglante

i né à mort !...

seulement pas de 
atténuantes 
• le banc où il s’af- 
. un gros soupir 
nt que son avocat 
Courage ! ”
3, eut un cri rau- 
banquette où elle 
dresser, dominant 
robes noires des 
tendit ks mains

de dire quelques 
,t et soudain, tour- 
is sur elle-même, 

se retenirsans
>yée.
;u les gardes em- 
ot, on s’empressa 
:t on l’emporta.
mtinu 'r'

Lemoforte

COMBE
ir dan» le monde.

is $55 es .lUiitaof
D’tCHtTS FACILES

îoatos Eu Cio
RUE BANK,
TAWA1

famille ca .adienn» où il 
t«. S’adresser 201,

ante iruu.era
ù U
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